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Les Gens du voyage et la nature: du
stéréotype à la réalité

 Pour rappel :
 L’amour et la protection de la nature sont entrés dans les préoccupations de nos sociétés très récemment, à savoir au début

XXIème siècle.

 Auparavant, réservé à une catégorie « éclairée » extrêmement minoritaire.

 Jusqu’à la 1ère et surtout la 2ème guerre mondiale, les groupes et communauté proches de la nature sont vu comme le « bon
sauvage »

 Environnement naturel forcé : la proximité avec la nature est imposée aux Gens du Voyage
 Les itinérants et la Bohème : l’Afrique et l’Amérique latine représentant les lieux des peuples incarnant ce

mythe, les Gens du Voyage l’incarnent en Europe, surtout dans le milieu artistique et de la peinture qui voit en
eux le modèle vivant d’une société proche de la nature, sans contraintes, sans règles et sans loi. Le quartier
de Paris, centre de la vie artistique mondiale au XIX et XXème siècle prend même le nom de La Bohème

 Industrialisation / artisanat : Cette image des Gens du Voyage se prolonge dans les métiers où ils excellent :
l’artisanat, à savoir le cannage, le rempaillage, le travail artisanal du métal (zinguerie, rétamage du
cuivre,...) À contrario des activités industrielle de masse, les Gens du Voyage pratiquent des activités
professionnelle voire familiale.



L’environnement comme ressources

 L’environnement naturel comme ressource
 Le terrain, l’espace
 Le bois pour se chauffer
 Les cours d’eau
 La chasse
 La forêt
 Le cannage
 Les chevaux
 Vente de fleurs/jonquilles



L’environnement comme obstacle

L’environnement est le troisième stade des exclusions multiples subies par les Gens du
voyage
1) Exclusion urbaine ou résidentielle
2) Exclusion économique et industrielle
3) Exclusion environnementale



Voyager c’est perdre la nature
“le Voyage longtemps associé à une pratique proche
de la nature, est au contraire devenu un facteur
d’éloignement des espaces naturels. Sites industriels,
zones routières et zones de déchets sont souvent les
seuls choix possibles pour les Voyageurs.”
William Acker



L’exclusion environnementale

Et le paradoxe se poursuit quand la nature devient un
argument de plus contre la présence des Voyageurs.
L’écologie devient une variable d’ajustement dans
l’exclusion des « gens du voyage ».
William Acker



L’exclusion environnementale

 Les zones à protéger
 Natura 2000
 Les cultures bio
 Friches agricoles subventionnées
 Zones forestières
 Espèces à protéger (voir charleroi grenouille et échelle à poisson à amay)
 Ravel

 Métiers du recyclage:
 Autrefois quasi exlusivement excercés par les Gens du Voyage, les activités ont été règlementées début

des années ‘2000 exluant de fait les gdv



Les Gens du Voyage sensibles à
l’environnement ?

 Sont les premières victimes des atteintes à l’environnement
 Industrialisation et consomation de masse ont entraîné la disparition des métiers artisannaux traditionnels

 Sururbanisation du territoire: relégation dans des espaces surexposés aux pollutions (routes, autoroutes,...)

 Inondations et bourbiers

 canicule

 terrains bitumeux

 Eau potable

 électricité

 Après avoir vécu à proximité voire sur des décharges (enterrées par ex.), relégués derrière les usines, ou supermarchés désaffectés,
s’entendre dire qu’ils dérangent les promeneurs sur les Ravel.

 Mais pour les Gens du Voyage, l’urgence perpétuelle est de trouver un lieu, un espace de vie, voire de survie. Demander, exiger voire
imposer à des familles qui ne dispose pas d’un minimum de sécurité spatiale (logment, abri,...) d’être préoccupé par des risques à
long terme, voire très long terme est indécent en plus d’être totalement inefficaces



Que faire face au désastre qui vient ?
 La préoccupation écologique est monopolisée par certaines catégories de la population, pourtant les plus polluantes, expropriant symoboliquement,

aujourd’hui, et réellement-territorialement, demain, les catégories plus marginalisées

 L’expérience de la gestion de la pandémie du COVID donne un petit aperçu de ce que pourraient devenir nos sociétés amenées à gérer les
bouleversements écologiques avec leurs implications territoriales

 Le racisme, et l’éclatement social et cukturel qui en découle, empêche l’adhésion de toutes les composante de la société à ce combat commun

 L’environnement est LA dimension collective par excellence

 Le concours de tous est LA condition pour endiguer le désastre écologique

 L’écologie doit sortir du fonctionnalisme-utilitarisme avec une programmation pour entrer dans une véritable processus d’appropriation par TOUTE
la population dans toute sa diversité, y compris les Gens du Voyage. Ceux-ci, comme les autres composantes, deviendront alors SUJETS de la
transition écologique en cours.

 Tout le monde y a intérêt.

 Les autorités: inclure toutes les composantes de la société dans la réflexion ET les décisions augmenteront l’adhésion de la population

 Les Gens du Voyage: l’écologie est un sujet trop important pour le laisser aux Gadjés car l’environneement et l’écologie se se traduisent
aujourd’hui en terme de gestion de l’esace et du territoire.

 S’impliquer dans l’écologie aujourd’hui = négocier sa place et son espace dans la société et le territoire demain !
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Terminologie

 Natura 2000:Réseau européen constitué d'un ensemble de sites naturels,
terrestres et marins, vise à assurer la survie à long terme des espèces et des
habitats particulièrement menacés, à forts enjeux de conservation en Europe.
La Directive Oiseaux (1979) et la Directive Habitats (1992) en constituent la
base.

 SEVESO: Une entreprise Seveso est celle qui a une activité liée à la
manipulation, la fabrication, l'emploi ou le stockage de substances
dangereuses (par ex.: raffineries, sites (pétro)chimiques, dépôts pétroliers
ou encore dépôts d'explosifs).


